
.6 uiswojnE ABREGEEi6
Vous ne mourrez pas, lui dit-il; mais Diu soit
qu'au même jour que vous mangerez de cefruit:
vos yeux seront ouverts, et que vouserez-commer
des Dieux, parce que vous saurez le bien et le
mal. Eve, séduite par ces promesses artifi-
cieuses, acheva fout-à-fait de se perdre, en
s'arrêtant trop à considérer ce·fruit. Elle vit
qu'il était agréable à la vue ; et ne doutant
point qu'il ne fût aussi délicieux au goûlt, elle
en pre angea, et en donna ensuite à,son
mari, qui en mangea comme elle; aimant
mieux, par une étrange lcheté, désobéir à son
Créateur, que de manquer de complaisance
pour sa femme. AuQItôt -ils commencèrent à

pse»t,4 les suites f nestes de leur désobéis-
sance, par la révolte de leurs passions ; et
n'osant paraître devant Dieu, lorsqu'ils enten-
dirent sa. voix, au lieu d'en être ravis de joie,
comme ils l'avaient fait auparavant, ils s'en-
fuirent et se cachèrent. Dieu appela. Adam,
et lui reprocha sa désobéissance. Adam
s'excusa en rejetant la faute sur sa femme;
la femm s'e da dmême sur le serpent.
Mais le. Seigneur ne recevant point ces ex-I
cus0s, il prononça sa malédiction contre le
serpes@d ê unre le démon qui l'avait fait ser-
ir 4' g t sa malice, en disant: Tu

rqmper.w ¢ontre la terre, et la terre sera ta
norrit*re ; la jemme sera ton ennemie avec
sa postérité, et elle t'écrasera la tête : prédic-
tion que-les interprètes -entendent de lasainte


